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erreurs du passé, de négocier 
une paix. Il a échoué et je le 
regrette. Il n’a pas été entendu 
par Poutine car il est membre 
de l’Union européenne et de 
l’Otan, dont il n’est pas le 
patron. C’est tout le problème 
de la France depuis qu’elle est 
entrée dans le commande-
ment intégré de l’Otan. Elle n’a 
plus de parole indépendante.

INÈS. Vous êtes le seul 
candidat contre l’accueil 
des réfugiés ukrainiens 
en France. Pourquoi ?
Aujourd’hui, une grande 
majorité d’Ukrainiens fuient 
vers la Pologne. Et la Pologne 
a dit qu’elle était prête à tous 
les accueillir. Ils ne veulent 
pas être déracinés loin de leur 
pays. Ce serait la plus grande 
victoire de Vladimir Poutine. 
Nous devons aider financiè-
rement les Polonais. Les 
Ukrainiens veulent vivre 
chez eux. Ils ne fuient pas 
l’Ukraine comme en Syrie, en 
Afghanistan.

SONIA. L’Ukraine a déclaré 
qu’elle voulait entrer dans 
l’UE, peut-on s’y opposer ?
Oui. Pour la Turquie, grâce à 
Dieu, on s’y est opposés. C’est 

premier exportateur de porcs. 
Maintenant, il faut savoir où 
s’arrêter. Il y a beaucoup de 
va-t-en-guerre. Je répète : les 
Russes sont des Russes. Ils 
sont capables de tout, il faut en 
tenir compte dans notre 
nécessaire rapport de force 
avec eux. Ce ne sont pas des 
sociaux-démocrates suédois, 
il faut en tenir compte.

DANIEL. Mais alors, que faire ?
Il n’y a pas de bonnes solu-
tions. Les sanctions, c’est la 
seule arme qu’on ait à partir 
du moment où la guerre est la 
pire solution parce que la 
Russie est une puissance 
nucléaire.

JEAN-JACQUES. Vladimir 
Poutine agite la menace 
nucléaire. Vous président, 
seriez-vous capable 
d’appuyer sur le bouton 
nucléaire ?
Oui. Absolument : un prési-
dent doit être capable de cela. 
Mais je prie pour qu’on n’en 
arrive jamais là.

AUDREY. Comment 
jugez-vous la gestion de cette 
crise par Emmanuel Macron ?
Il a essayé de rattraper ses 

Quand Napoléon a pris Mos-
cou, les Russes ont été capa-
bles de brûler leur ville pour 
ne pas la laisser aux Français. 
On n’est plus dans la rationali-
té occidentale. Les Russes 
sont capables de tout.

YOANN. Vous avez déclaré 
que Poutine était un 
« démocrate autoritaire ». 
C’est-à-dire ?
C’est très simple : c’est le peu-
ple russe qui l’a élu à chaque 
élection. On va me dire qu’il y 
a sans doute des fraudes. Je 
n’en disconviens nullement. 
Je considère cependant qu’il 
aurait gagné sans ça. Autori-
taire parce qu’il a une concep-
tion du pouvoir autoritaire qui 
n’est pas la nôtre.

DANIEL. Vous avez dit que 
les sanctions économiques ne 
servaient à rien. Si vous étiez 
président, que feriez-vous ?
La Russie a déjà subi des 
sanctions économiques, cela 
ne l’a pas empêchée de déve-
lopper son armée. Et puis, ça 
peut nous punir nous-mê-
mes. En 2014, nous avons 
interdit à nos producteurs de 
porcs d’exporter vers la
Russie, elle est désormais 

vice-président de Reconquê-
te)… On s’y est tous mis », 
poursuit Zemmour. « Et 
Marine Le Pen n’en a que 503, 
pointe, perfide, un lieutenant 
du candidat de Reconquête. 
Quelques minutes pour 
savourer, à peine, et le voilà 
qui reprend le fil de sa discus-
sion avec nos six lecteurs.

UKRAINE
« LES RUSSES 
SONT CAPABLES 
DE TOUT »

JEAN-JACQUES. Que 
pensez-vous de l’intervention 
russe en Ukraine, 
vous qui n’avez jamais 
caché votre sympathie 
pour Vladimir Poutine ?
Je ne lui ai pas manifesté ma 
sympathie. Je condamne l’uti-
lisation de la guerre pour 
détruire la souveraineté 
ukrainienne. Poutine n’aura 
aucune limite. Si je refusais 
tant le conflit avec les Russes, 
c’est que je les connais par 
l’histoire de France. Je sais ce 
qui s’est passé face à Napo-
léon. Je sais leur fureur. 

ÉRIC ZEMMOUR a poussé un 
immense ouf de soulagement 
mardi après midi au beau 
milieu de son interview avec 
nos six lecteurs. À 17 heures 
pétantes, alors qu’il échange 
sur la guerre en Ukraine, la 
nouvelle qu’il attendait tant 
tombe : trois jours avant la 
date butoir (demain à 18 heu-
res), il est parvenu à récolter 
les précieux parrainages pour 
concourir à l’élection prési-
dentielle. 620 paraphes
va l i d é s  p a r  l e  Co n s e i l
constitutionnel.  « C’est 
magnifique, c’est un triom-
phe », se félicite, ravi, le candi-
dat d’extrême droite. 

Depuis des semaines, ses 
équipes — comme celles de la 
candidate RN Marine Le Pen 
ou de l’Insoumis Jean-Luc 
Mélenchon — alertaient sur 
les difficultés qu’elles éprou-
vaient à recueillir ces sésa-
mes indispensables. François 
Bayrou, le patron du MoDem, 
leur avait même proposé une 
banque de parrainages. 
« Mais ce n’est pas du tout 
grâce à Bayrou. C’est le travail 
décisif de nos centaines de 
militants, de nos équipes, de 
Guillaume Peltier (ex-numéro 
deux de LR, devenu premier 

« Poutine n’aura aucune limite »
Éric Zemmour, le candidat de Reconquête, accusé par ses détracteurs de « complaisance » à l’égard 

du maître du Kremlin, condamne face à nos lecteurs la guerre que mène la Russie en Ukraine.

a
Les sanctions, c’est la 
seule arme qu’on ait 
à partir du moment 
où la guerre est la 
pire solution parce 
que la Russie est une 
puissance nucléaire. 
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jours des améliorations à 
apporter. Mais il y a aujour-
d’hui largement une égalité 
homme-femme en France et 
dans les pays européens. Le 
vrai problème, c’est le mou-
vement néoféministe qui ne 
veut plus l’égalité mais qui 
défend l’indifférenciation des 
sexes. Deuxième problème : 
avec l’islamisation de quar-
tiers entiers, des femmes sont 
renvoyées très loin de l’égali-
té. De nombreuses jeunes 
filles me racontent leur peur 
quotidienne, sur des choses 
aussi banales que la façon de 
s’habiller quand elles sont 
dans ces quartiers…

INÈS. Mais ça ne dépend pas 
des quartiers ! Je suis 
une femme et, justement, 
dans la rue, ça vient plutôt 
des hommes blancs 
de 60 ans…
Vous confondez deux cho-
ses ! Il y a une différence entre 
un homme qui regarde une 
femme dans la rue parce 
qu’elle lui plaît, et un homme 
qui crache sur une femme et 
l’insulte parce qu’elle s’habille 
en jupe. Moi, j’ai 63 ans et je 
n’insulterai jamais une fem-
me dans la rue.

YOANN. « Le Canard 
enchaîné » rapporte que vous 
seriez parti du magasin 
le Bon Marché sans payer 
vos courses. Seriez-vous 
kleptomane ?
(Rires.) C’est diffamatoire ! Je 
faisais mes courses et j’ai 
demandé un autre sac parce 
que j’avais peur que le sac se 
déchire. Ça m’a distrait. Je suis 
sorti sans payer. Quand je l’ai 
appris, j’ai payé les 38,90 €. Le 
vol du siècle ! Voilà où en est la 
campagne présidentielle.

faut les protéger davantage 
quand ils sont au front. Ils sont 
devenus un gibier pour les 
bandes de racailles de ban-
lieue. Je veux une présomp-
tion de légitime défense pour 
les policiers.

INÈS. Pourquoi votre 
programme ne tient-il pas 
compte de l’urgence 
climatique ?
Je voudrais, en préambule, 
distinguer les attentes de 
beaucoup de Français sur 
l’environnement, et l’idéologie 
des Verts d’extrême gauche, 
qui combat l’identité française 
et le capitalisme.

INÈS. Je ne me suis pas 
revendiquée verte…
Non, mais je veux juste dire 
que je ne suis pas antiécolo-
giste mais un adversaire poli-
tique des Verts. L’écologie est 
une science et une idéologie 
de la conservation, c’est fon-
damentalement de droite. 
C’est une idéologie de la 
beauté des paysages, de la 
nature. Pour le climat, je
considère que l ’énergie 
nucléaire est celle qui est la 
plus faible émettrice de CO2 et 
donc la plus efficace contre le 
réchauffement climatique.

AUDREY. Vous proposez 
un grand ministère de 
l’Instruction publique. 
Quelle différence avec l’actuel 
ministère ?
L’éducation, ce sont les parents 
qui la donnent. J’ai prévu de 
supprimer les allocations aux 
parents dont les enfants sont 
délinquants récidivistes, 
agressifs et absentéistes. Je 
pense que c’est en mettant 
comme priorité à l’école la 
transmission des savoirs que 
jadis on réduisait les inégalités. 
La propagande des lobbys 
LGBT et antiracistes doit être 
aussi renvoyée en dehors de 
l’école. Elle doit redevenir ce 
sanctuaire du savoir.

YOANN. Est-ce que l’égalité 
homme-femme est un 
objectif à atteindre ?
C’est un objectif largement 
atteint. Il y a évidemment tou-

pas à l’islam de régir la France. 
Il  est indéniable qu’il  y a 
incompatibilité entre l’islam et 
les valeurs françaises. En 
islam, on exécute les homo-
sexuels, on enferme les fem-
mes, on apprend la méfiance 
vis-à-vis des juifs et des chré-
tiens. Les musulmans sont 
mes frères s’ils renoncent à 
tout cela et ont une pratique de 
leur religion dans la discrétion.

ÉCOLOGIE 

ET ÉCONOMIE
« L’IDÉOLOGIE DES 
VERTS COMBAT 
L’IDENTITÉ 
FRANÇAISE »

YOANN. Les policiers sont 
payés 2 000 € en moyenne. 
Considérez-vous 
que cela suffise compte tenu 
de leur mission ?
Non. Le salaire net en France 
est trop bas pour tout le
monde. Mais, avant de parler 
augmentations de salaire, il 

parents et grands-parents. 
Ma grand-mère avait gardé la 
carte d’identité sur laquelle 
était écrit « juif indigène ». Je 
n’ai aucune complaisance 
pour le maréchal Pétain. J’ai 
expliqué une situation histori-
que que je voulais compren-
dre : pourquoi, en France, les 
juifs français avaient été très 
peu touchés par l’extermina-
tion ? Même Mme Simone Veil 
— j’en ai discuté avec elle — 
s’interrogeait.

IMMIGRATION
« IL Y A 
INCOMPATIBILITÉ 
ENTRE L’ISLAM 
ET LES VALEURS 
FRANÇAISES »

SONIA. Vous voulez 
construire un mur 
aux frontières européennes. 
Mais les migrants arrivent 
majoritairement 
par la Méditerranée. 
Faut-il construire des murs 
sur nos plages ?
Évidemment que je ne vais 
pas mettre des murs sur les 
plages. Mais les murs sont 
efficaces. La preuve : plus 
personne ne passe par la 
Hongrie, qui a un mur. En 
revanche, 16 pays européens 
ont demandé la construction 
de murs à leurs frontières. Ce 
serait efficace.

AUDREY. Que proposez-vous 
pour les mineurs étrangers 
isolés ?
Je propose de les renvoyer 
chez eux et de les rendre à 
leurs familles. Si mes enfants 
avaient fugué à l’étranger, 
j’aurais voulu qu’on me les 
rende. Cela nous coûte 2 mil-
liards d’euros par an, c’est 
50 000 € par an pour chaque 
mineur ! Et beaucoup de ces 
jeunes clandestins sont des 
délinquants.

JEAN-JACQUES. Il existe 
dans vos troupes un racisme 
latent antimusulmans…
(Il coupe.) Vous parlez des 
musulmans comme d’une 
race ! Il faut choisir. Pour moi, 
un musulman peut être fran-
çais. Je considère qu’on a le 
droit de critiquer une religion, 
que ce soit le christianisme, le 
judaïsme ou l’islam. Il n’y a 
aucun racisme. Je défends les 
Français, quelle que soit leur 
race ou leur religion.

JEAN-JACQUES. Stigmatiser 
certains citoyens, 
n’est-ce pas les encourager 
à se radicaliser ?
Il y a un conflit de civilisations 
et nous avons le devoir de 
défendre la nôtre. Ça ne veut 
pas dire que je rejette les 
musulmans. Je dis simple-
ment aux Français de confes-
sion musulmane que ce n’est 

une question fondamentale 
car ça peut entraîner un con-
flit généralisé avec la Russie. 
Qui dit entrée dans l’UE dit 
entrée dans l’Otan. Tous les 
pays de l’UE sont dans un 
accord de défense lié à l’Otan,

Non…
Ceux qui ont expressément 
demandé à rester neutres ne 
l’ont effectivement pas fait. Et 
l’histoire a montré que les 
pays de l’Est qui sont entrés 
dans l’UE l’ont fait pour entrer 
dans l’Otan.

POLITIQUE
« JE SUIS 
CANDIDAT POUR 
LUTTER CONTRE 
LE GRAND 
REMPLACEMENT »

DANIEL. Vous êtes en conflit 
ouvert avec Marine Le Pen… 
Comment réparer les 
blessures pour vous retrouver 
après la présidentielle ?
Je ne suis en conflit avec per-
sonne. Je suis dans une cam-
pagne électorale démocrati-
que. Je suis candidat pour 
lutter contre le grand rempla-
cement, éviter que la France 
ne devienne un Liban en plus 
grand ou carrément une 
république islamique. J’ai une 
méthode pour cela : c’est 
l’union des droites. Je suis le 
seul à pouvoir le faire, car les 
électeurs de LR ne veulent 
pas voter pour Marine Le Pen. 
Et Mme Pécresse ne veut pas 
s’unir avec le RN parce qu’elle 
est soumise à la doxa de la 
gauche du cordon sanitaire.

JEAN-JACQUES. Fillon, 
Cahuzac, Guéant… Ces 
personnalités politiques ont 
été condamnées par la justice. 
Doit-on rendre inéligibles 
les personnes condamnées 
par les tribunaux (Éric 
Zemmour a été condamné 
en 2011 pour provocation 
à la discrimination raciale, 
d’autres affaires sont toujours 
en cours) ?
Colossale finesse. (Rires.) Ce 
ne sont pas les juges qui doi-
vent remplacer le peuple 
français.

JEAN-JACQUES. Nous 
sommes sur l’ancien site 
du Vél d’Hiv. Vous dites que 
le maréchal Pétain aurait 
sauvé des juifs français…
Ma position historique est 
celle de nombreux historiens. 
De Robert Aron en passant 
par M. Léon Poliakov ou 
M. Raul Hilberg, spécialiste 
mondial de l’histoire de la 
Shoah. Ensuite, ça ne veut pas 
dire que je réhabilite le maré-
chal Pétain. Je suis moi-mê-
me de famille juive : en Algé-
rie, le maréchal Pétain a retiré 
la citoyenneté française à mes 

a
L’écologie est 
une science et une 
idéologie de la 
conservation, c’est 
fondamentalement 
de droite. 
C’est une idéologie 
de la beauté 
des paysages, 
de la nature. 

a
Je veux une 
présomption de 
légitime défense 
pour les policiers.

Paris (XVe), mardi. Éric 
Zemmour : « Un musulman 
peut être français. 
Je considère qu’on a le droit 
de critiquer une religion, 
que ce soit le christianisme, 
le judaïsme ou l’islam. Il n’y a 
aucun racisme. Je défends
les Français, quelle que soit 
leur race ou leur religion. »

a
Il y a une différence 
entre un homme qui 
regarde une femme 
dans la rue parce 
qu’elle lui plaît, 
et un homme 
qui crache sur une 
femme et l’insulte 
parce qu’elle 
s’habille en jupe. 

Paris (XVe), mardi. Éric 
Zemmour estime être le seul 
à pouvoir aboutir à l’union 
des droites, « car les électeurs 
de LR ne veulent pas voter 
pour Marine Le Pen ».
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